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Dix ans déjà que le Bal
des étudiants de Saint-Imier
revient annuellement proposer
ses festivités à la jeunesse
de la région. Afin de souffler
autant de bougies comme
il se doit, les organisateurs
proposent, pour cette fois,
deux soirées au lieu d’une
seule, les 15 et 16 octobre.
Attention, les prélocations
sont déjà ouvertes.

BLAISE DROZ

S
aint-Imier, ville d’études
où il fait bon vivre à
tout âge! C’était un peu
le message que vou-

laient faire passer les organisa-
teurs du tout premier Bal des
étudiants, il y a dix ans. En ce
temps-là, professeurs et étu-
diants s’étaient alliés afin que
la manifestation parte sur un
bon pied. Dix ans plus tard,
force est de constater qu’effec-
tivement le pied était solide et
qu’en plus le mollet est resté
vigousse. D’ailleurs, les profs
l’avaient rapidement compris,
eux qui avaient cédé les rênes
de l’organisation aux seuls étu-
diants au terme du troisième
exercice.
Habitué à faire salle comble,

le Bal des étudiants a connu
une seule «annus horribilis» en
2005. Conscients que la salle
de spectacle pouvait se révéler
un peu petite, les organisateurs
avaient migré vers la patinoire
qui, elle, était beaucoup trop
grande et coûteuse. Diable! La
leçon avait porté ses fruits et
pour fêter le dixième anniver-
saire, on préfère faire coup

double mais en restant dans la
salle de spectacle qui permet
d’accueillir jusqu’à 1200 adep-
tes de la vie nocturne. Nuance
de taille toutefois, la soirée de
vendredi sera différente à tous
points de vue. Ce soir-là, pas de
platine torturée mais les con-
certs de Tafta, Ska Nerfs et
Bibafool, des plus célèbres aux
plus régionaux.
Le président Armenio

Valente ne doute pas que cette
affiche saura titiller les esprits
et que la foule des grands soirs
sera au rendez-vous. Mais
parce que cette soirée du ven-
dredi ne pourra accueillir que
900 spectateurs, la réservation

d’un billet au guichet d’une
des succursales de la BCBE du
Jura bernois ou de Bienne est
conseillée dans les meilleurs
délais. Pour cette soirée
comme pour la suivante, les
intéressés vivant en dehors de
la région peuvent également
réserver leur billet online sur
www.stucard.ch
La suivante, parlons-en: elle

sera une classique du genre.
Dans la salle du haut, comme
dans celle du bas, on pourra se
défouler tout à loisir en écou-
tant le héros de la soirée DJ
Antoine, qui animera le Bal
des étudiants pour la seconde
fois. Quand on aime on ne

compte pas! Et parce que la soi-
rée sera longue, le Bâlois à la
réputation internationale sera
suivi ou précédé par Pascal
Tokar, DJ Colins, C.Maximus
et DJ Ker. Que du beau monde
à voir et entendre dans des
décors évoquant les jeux
vidéos. On sera à Marioland en
haut et Pac-Man world en bas.
L’organisation promet d’être
encore plus efficace que l’an
dernier (davantage de WC par
exemple) et prévoit, comme les
années précédentes, des retours
en bus. /BDR

Renseignements

sur www.baldesetudiants.ch

SERREZ VOS CAVALIÈRES! Armenio Valente (à gauche) avec Pierrick Veya, fiers de leur affiche. (BLAISE DROZ)

SAINT-IMIER

Deux soirées folles
pour le Bal des étudiants

MONT-SOLEIL
«Dîner à la ferme» avec Martine Siegenthaler
C’est demain soir (20h30 sur TSR 1) que Martine Siegenthaler, de Mont-Soleil,

accueille ses hôtes de l’émission «Dîner à la ferme». Sixième candidate

à passer au gril, l’agricultrice habituée à remporter des trophées avec sa vache

Jolirose (photo) décrochera-t-elle aussi celui de la cuisine? /mpr
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ET La traditionnelle foire d’automne

de Saint-Imier a lieu demain
Près de 50 stands agrémenteront la traditionnelle foire

d’automne de Saint-Imier qui a lieu demain. Comme

à l’accoutumée, la circulation sera déviée par les rues

secondaires, selon un schéma désormais habituel. /réd

HUMOUR

Raynald sur les
planches à Renan
Le petit festival humoristi-

que itinérant créé en 2005 par
Raynald Vaucher, de Renan, a
pris bien de l’ampleur. La
sixième édition des Otarires
débute demain à Moudon
avant de se poursuivre samedi
à Renan. Nouveauté cette
année avec une troisième
représentation, le dimanche, à
Nyon.
Petit retour en arrière: en

2001, sur le coup d’un pari,
Raynald Vaucher monte son
premier spectacle pour sa
famille et ses amis. Ce fut son
premier succès et le départ
d’une belle carrière d’humo-
riste. Après s’être produit dans
de nombreuses salles de Suisse,
de France et même du Canada,
l’enfant de Renan décide de
mettre sur pied son propre fes-
tival. Le choix de partager les
Otarires sur deux sites, Renan
et Moudon, se fait tout natu-
rellement, étant donné que
Raynald a passé toute son
enfance à Renan et qu’il vit
actuellement à quelques minu-
tes de Moudon. La première
édition fut un succès, et les
quatre suivantes également. A
chaque représentation, le festi-
val affiche une moyenne de
plus de 300 spectateurs.
Pour cette année, la soirée se

divise en trois parties, pour le
meilleur, et pour le rire! On
commence avec Christian
Savary et son one man show
«Au secours je vais bien, ma
femme m’a quitté» où un
homme, qui vient d’être quitté
par sa femme, revient sur son
histoire d’amour et se pose –
enfin – les questions essentiel-
les alors qu’il est trop tard.
Puis, on enchaîne avec Jeff
Panacloc, un ventriloque de la
nouvelle génération. Son
humour, sa bonne humeur et

son interactivité incomparable
font de lui un artiste aux mul-
tiples facettes. Et enfin, on ter-
mine avec Esther Terraz, Steve
Kueffer, Edouard Noverraz et
Raynald dans «Se pendre,
tue… et en plus ça fait mal!!!»
avec les aventures de Guy, un
jeune patron dynamique, qui
vient de perdre toutes ses éco-
nomies… et sa femme!
Anéanti et dépressif, il appelle
ses amis pour se remonter le
moral… Débarque alors dans
ce monde de testostérone une
présence féminine qui amène-
ra une belle pagaille.
En résumé, une belle soirée

en perspective, à consommer
sans modération! /mbr

Les Otarires, samedi 2 octobre

à 20h30 à la Salle de spectacles

de Renan. Réservations au 078 815

28 72 ou reservation@raynald.ch

RAYNALD Dur week-end pour
l’enfant de Renan qui sera sur
scène demain à Moudon, samedi
à Renan et dimanche à Nyon. (SP)

FESTIVAL

Une programmation confirmée pour Cormo’Rock
Les organisateurs du festival

Cormo’Rock, qui se déroulera les 8 et
9 octobre, ont levé le voile hier sur une
programmation jeune et confirmée. A
la salle polyvalente de Cormoret, les
plus vieux, les pros de Touched By,
donneront un atelier pour groupes. Les
formations montrent déjà les crocs.
Avec l’écran géant pour complice.
Dès sa première édition en 2008,

Cormo’Rock, l’un des plus petits festi-
vals de l’Arc jurassien, a acquis ses let-
tres de noblesse. Noblesse, parce que
«notre but est d’offrir un tremplin pour
les toutes jeunes formations, qu’elles
puissent, dans le même temps, se frot-
ter à d’autres déjà plus confirmées, et
dans des conditions de scène réelles»,
explique le président Gérard Py. Le
festival se déroulera sur deux soirées à
la salle polyvalente dotée pour l’occa-
sion de systèmes de son idoine, avec un
éclairage adéquat et pas goulu en élec-
tricité. En fait, il a tout d’un grand fes-

tival, mais «à des dimensions humai-
nes», insiste Gérard Py.
Conscients d’attirer bon nombre de

jeunes de la région, les organisateurs
entendent du même coup faire plaisir à
la population locale en offrant une pre-
mière soirée moins ciblée rock pur et
dur, plus axée sur la chanson, selon le
président de la commission culturelle
de Cormoret, Jean Vaucher. Diane
Schott, responsable du marketing, con-
firme de son côté une médiatisation
intéressante de l’événement, avec spot
vidéo et sponsoring à l’appui (encore à
étendre). «L’utilisation de l’audiovisuel
sur grand écran est aussi un label de
qualité», confie-t-elle en coulisses.
«Nous tournons sur un budget de
68 000 francs. L’éventuel bénéfice sera
versé à une œuvre d’utilité publique»,
renchérit Gérard Py.
Le vendredi soir débutera avec le

Franco-Suisse Thibault, découvert au
Mont-Soleil Festival, qui viendra tes-

ter ses nouvelles chansons. Le public
pourra fredonner sur des airs de
chansons instrumentalisées manou-
ches par l’excellent Martin Goulasch
Trio, des pros de Saint-Imier. Puis
Fanny Diercksen, la crapy girl de la
chanson anglo-française, une d’ici à la
guitare sèchement électrique et qui
déboule en trio. Le groupe Pudgey’s,
de Saint-Imier, débarquera enfin avec

son rock festif et farouchement fran-
cophone.
Le lendemain, place aux Touched

By, ceux par qui l’Ecole de musique
dispensera un atelier pour les groupes.
On ne peut qu’être touché par Kiki
Rais et sa bande d’authentiques pop-
rockeurs delémontains: Diego
Rapacchietti, Jan Peye, et la formidable
chanteuse Paula Wittwer. Suivra le
groupe de Neuchâtelois déjantés réso-
lument punk, les Atomic Shelters.
Leurs «tunes» explosives punk rock
sont connues jusque chez les «amis
requins» des USA. Ils gravent
aujourd’hui leur deuxième CD sous le
label zurichois Leech Redda, avec leur
guitariste et ses guitares Duvoisin de
Saint-Blaise. En rockeurs mélodiques
très frenchies aussi se présenteront les
musiciens de Neva, groupe delémon-
tain. Le festival clôturera sur la note
jeune et typée Cormo’Rock, celle du
groupe ModeyM. /yad

ATOMIC SHELTERS Les Neuchâtelois
se produiront le samedi 9 octobre. (SP)

SAINT-IMIER

Espace noir
à l’heure
punk
Demain, le collectif Espace

noir ouvre ses portes à des
représentants de la scène punk
alternative française. Des
groupes dont la renommée a
conquis plutôt les petites scè-
nes, mais dont les textes et
l’engagement portent bien au-
delà. Pour débuter les festivi-
tés à 21h, Loloï et sa gratte,
ancien membre de Java Noir
et de 103 Pogo, se lancera dans
un one man show déjanté.
Puis, place à La société elle a

mauvaise haleine, un groupe
de Lille formé en 1999. Enfin,
Ange détraqué, un groupe en
solo clôturera la soirée avec
des textes décoiffants. /comm-
réd


